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1 MISE EN CONTEXTE ET MANDAT 

Les activités humaines comme l’agriculture, les coupes forestières, la construction de 
chemins et l’ensemble résidentiel contribuent à l’eutrophisation des lacs en Estrie à 
l’instar de plusieurs autres régions du Québec (MDDELCC, 2014). L’eutrophisation est un 
phénomène naturel qui se déroule sur des milliers d’années, mais en raison des activités 
humaines, ce délai se voit réduit considérablement pour plusieurs lacs. Parmi les 
nombreuses conséquences de l’eutrophisation des lacs, on compte la croissance 
excessive des algues et des plantes aquatiques ainsi qu’une diminution de la 
biodiversité. À faible densité, les plantes aquatiques sont normales et bénéfiques pour la 
santé d’un lac. Elles libèrent de l’oxygène dans l’eau par la photosynthèse, elles 
fournissent un abri et de la nourriture pour la faune aquatique et elles captent les 
nutriments. Cependant, une croissance excessive des plantes aquatiques peut nuire aux 
activités récréatives dans un lac en plus d’interférer avec le développement de la vie 
aquatique (O’Sullivan & Reynolds, 2003). De plus, dans des lacs fortement eutrophes, il y 
aura même une augmentation de la turbidité de l’eau et il est possible que des conditions 
anoxiques surviennent (Ansari et al., 2010). La croissance excessive des plantes 
aquatiques peut causer une diminution importante de l’oxygène dissous dans l’eau 
durant la nuit. En effet, les plantes aquatiques produisent de l’oxygène durant le jour, 
mais en consomment durant la nuit. Une diminution en oxygène dans l’eau peut 
également survenir lorsque les plantes meurent, notamment en automne, et se déposent 
au fond du plan d’eau. Les bactéries présentes utilisent alors l’oxygène dissous pour 
décomposer les plantes mortes (O’Sullivan & Reynolds, 2003). La croissance excessive 
des plantes aquatiques peut également fournir trop de couvert de protection aux petits 
poissons, ce qui diminue le taux de prédation et affecte la population de poissons 
prédateurs (Brönmark & Hansson, 2005). Finalement, des études ont démontré une forte 
corrélation entre le nombre d’habitations dans l’unité de drainage et la biomasse des 
macrophytes submergées dans les lacs de villégiature (Denis-Blanchard, 2015; Greene, 
2012). Ainsi, la caractérisation des végétaux aquatiques visibles à l’œil nu est essentielle 
au bon diagnostic de l’état de santé d’un lac. 

Pour faire suite au suivi des plantes aquatiques et du myriophylle à épis mené à la Chaîne 
des Lacs depuis plusieurs années, l’Association des riverains de la Chaîne des Lacs 
(ARCDL) a mandaté le RAPPEL afin de réaliser un inventaire complet des plantes 
aquatiques dans ses quatre lacs, soit le lac Bran de Scie, le lac Leclerc, le lac Simoneau 
et le lac des Monts, ainsi que dans une section de la rivière aux Herbages. Ce rapport 
présente les résultats de ce recensement, qui permet d'obtenir un portrait actuel de la 
répartition des plantes aquatiques dans les plans d'eau. La délimitation systématique 
des herbiers permet d'effectuer un suivi temporel de la prolifération des macrophytes, et 
donc de détecter si le lac est assujetti à une eutrophisation accélérée. Cet inventaire 
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permet également d’évaluer l’ampleur de l’envahissement des plantes exotiques 
envahissantes dans la Chaîne des Lacs. 

2 LES RÔLES DES PLANTES AQUATIQUES DANS L’ÉCOSYSTÈME  

Les plantes aquatiques sont communément appelées à tort des algues. Les algues sont 
des organismes photosynthétiques généralement microscopiques. Le périphyton1 inclut 
les algues qui s’accrochent à un substrat (roches, plantes, quais, etc.) tandis que celles 
qui flottent en suspension dans l’eau font partie du phytoplancton. D’autres espèces 
d’algues peuvent se rassembler en colonies visibles à l’œil nu (Figure 1), mais ne 
possèdent pas de structures complexes. Les plantes aquatiques sont, quant à elles, des 
organismes macroscopiques possédant des vaisseaux conducteurs et organes de 
nutrition, comme les feuilles, tiges et racines (Figure 2) (Blais, 2008). Elles sont 
généralement enracinées, mais certaines espèces flottent à la surface de l’eau ou entre 
deux eaux (Wetzel, 2001). 

           

 Algues filamenteuses  Plante aquatique 

 

 

 

1 Le périphyton comprend les organismes microscopiques (algues, bactéries, protozoaires et métazoaires) et 
les détritus qui s’accumulent à la surface des objets (roches, branches, piliers de quai et autres) en milieu 
aquatique. 
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Les plantes aquatiques présentent trois types de croissance, soit les espèces émergées, 
les espèces à feuilles flottantes et les espèces submergées (Lapointe, 2014; Wetzel, 2001). 
Le schéma de la figure 3 illustre ces différences. 

 

 Les différentes morphologies de plantes aquatiques 

Les plantes aquatiques sont généralement enracinées dans les sédiments de la zone 
littorale des plans d’eau. La zone littorale2 représente le point de contact entre la zone 
benthique et la zone photique. La profondeur de la zone littorale dépend donc de la 
transparence de l'eau. Celle-ci est généralement inférieure ou égale à quatre mètres, 
mais peut aller jusqu'à 10 mètres dans les lacs à transparences élevées (Hade, 2003; 
MDDELCC, 2016). Le schéma de la figure 4 ci-dessous illustre ces zones.  

 

 

 
2 La zone littorale comprend tous les secteurs d’un plan d’eau où la lumière pénètre jusqu’au fond et où, par 
extension, les plantes aquatiques pourvues de racines peuvent croître (Ministère du Développement durable, 
de l’Environnement et de la Lutte contre les changements climatiques (MDDELCC), 2016). 



 

Rapport préparé pour : L’Association des riverains de la Chaîne des Lacs (ARCDL)        Page 4 

  

INVENTAIRE DES PLANTES AQUATIQUES – CHAÎNE DES LACS 

 

 Les différentes zones dans les plans d’eau  

Dans l’écosystème d’un plan d’eau, les plantes aquatiques jouent plusieurs rôles : 

• Elles captent les nutriments (ex. : phosphore) présents dans les sédiments et dans 
l’eau (Brönmark & Hansson, 2005; Roth, 2009) ; 

• Elles stabilisent les sédiments du littoral et les rives du lac (Clarke, 2012) ; 

• Elles absorbent l’énergie des vagues (Roth, 2009) ; 

• Elles fournissent un abri, un lieu de reproduction et de la nourriture pour 
différents animaux (Brönmark & Hansson, 2005; Clarke, 2012; Roth, 2009). 

Les plantes aquatiques font donc naturellement partie de l’écosystème d’un lac ou d’un 
cours d’eau. Toutefois, les apports en nutriments et en sédiments provenant du bassin 
versant peuvent entraîner une croissance excessive des végétaux aquatiques et favoriser 
la formation d’herbiers très denses (O’Sullivan & Reynolds, 2003). Certains secteurs d’un 
lac ou d’un cours d’eau sont davantage prédisposés à la sédimentation des matières en 
suspension et des nutriments (Håkanson & Jansson, 1983; Roth, 2009). La figure 5 illustre 
ce processus. 
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 Impact de l’exposition aux vents dominants sur la sédimentation 

De façon générale, les sédiments s’accumulent surtout dans : 

• les baies tranquilles (où le brassage des eaux causé par le ressac est réduit) 
(Clarke, 2012) ;  

• les zones situées sous le vent (peu exposées aux vents dominants et aux 
vagues) (Clarke, 2012) ; 

• les zones caractérisées par une faible pente (ressac moins important) 
(Håkanson & Jansson, 1983). 

Ces secteurs correspondent également à l’environnement privilégié par les plantes 
aquatiques. Ces dernières s’établissent le plus souvent dans des eaux calmes ayant une 
bonne pénétration de la lumière ainsi que sur un substrat de sédiments fins et riches en 
nutriments (Clarke, 2012; Roth, 2009). La combinaison de ces facteurs fournit aux plantes 
habitat et nourriture (Clarke, 2012). C’est donc souvent dans ces secteurs que les 
premiers symptômes d’eutrophisation risquent de se manifester. 
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3 MÉTHODOLOGIE 

3.1 Inventaire de plantes aquatiques 

La caractérisation des herbiers de la Chaîne des Lacs a été réalisée du 1er au 3 septembre 
2025. L’inventaire s’est déroulé à bord d’une embarcation motorisée. Comme les plantes 
aquatiques nécessitent un substrat pour pousser ainsi que de la luminosité, seule la 
zone littorale a été sillonnée lors de l’inventaire (se référer à la figure 4).  

Le schéma présenté à la figure 6 illustre le trajet qui est techniquement exécuté. Ce trajet 
sinueux est une simplification de la méthode par transect. Il permet de repérer les limites 
extérieures des herbiers de plantes aquatiques et d’identifier les espèces présentes dans 
ceux-ci. Un herbier est caractérisé par une densité relativement uniforme et une 
composition similaire en termes d’espèces de macrophytes. La dominance des espèces 
est également considérée. La délimitation des herbiers permet de calculer leur superficie 
et d’effectuer un suivi temporel de leur évolution. De plus, les données recueillies 
spécifiques aux espèces exotiques envahissantes peuvent être utilisées lors 
d’élaboration de stratégies de lutte et de la planification des travaux de contrôle. 

 

 Schéma du trajet parcouru pour les inventaires de plantes aquatiques 

 

La limite des herbiers aquatiques a été géoréférencée à l’aide d’un GPS Garmin 64S. Ce 
GPS a une précision variant entre trois et cinq mètres, selon la couverture nuageuse et la 
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réception satellitaire. La délimitation a été effectuée visuellement depuis la surface et 
avec un aquascope3 selon les conditions météorologiques et la transparence de l’eau. 
Lors d’un changement significatif de l’espèce dominante ou du pourcentage de 
recouvrement4, un nouvel herbier a été délimité. La cartographie des résultats a été 
réalisée à l’aide du logiciel QGIS. 

Pour chaque herbier, l’espèce dominante a été identifiée, de même qu’une ou deux 
espèces sous-dominantes. Les autres espèces observées au sein de l’herbier ont 
également été notées. Au besoin, un râteau était utilisé afin d’atteindre et de récolter des 
individus d’espèces non visibles ou non reconnaissables depuis la surface. Finalement, 
le taux de recouvrement de chaque herbier a été évalué. Lorsque du myriophylle à épis 
était présent, la proportion qu’il représentait par rapport aux autres plantes était 
également notée. Des points GPS correspondant aux tiges isolées de myriophylle à épis 
ont été comptabilisés. 

3.1.1 Identification à l’espèce 

L’identification des espèces de plantes aquatiques s’est effectuée à l’aide de manuels de 
référence tels que La Flore Laurentienne (Marie-Victorin, 2002) et Aquatic and Wetland 
Plants of Northeastern North America (Crow & Hellquist, 2023). De plus, de nombreuses 
ressources numériques ont été consultées afin de confirmer les identifications, telles 
que l’outil VASCAN de Canadensys, les clés d’identification de Flora Quebeca et les sites 
internet GoBotany du Native Plant Trust ainsi que Minnesota WIldflowers. Dans certains 
cas, l’utilisation d’un binoculaire s’est avérée nécessaire. 

En l’absence d’inflorescence ou de fructification, certaines plantes aquatiques ne 
peuvent être identifiées à l’espèce. Ceci s’explique entre autres par la grande plasticité 
phénotypique des plantes aquatiques, c’est-à-dire que les structures (tige, feuilles, 
pétioles, etc.) de certaines espèces varient (taille, forme, couleur, etc.) à un point tel 
qu’elles ne peuvent permettre une identification concluante (Faubert, 2000; O’Sullivan & 
Reynolds, 2003). C’est pourquoi l’identification se limite parfois au genre. Dans ces cas, 
le terme « sp. » est ajouté après le genre de l’espèce. 

  

 

 

3 Instrument s’apparentant à une longue-vue munie d’une lentille qui pénètre dans l’eau et permet d’observer 
le fond depuis la surface. 

4 À noter que les termes « pourcentage de recouvrement », « taux de recouvrement », et « densité » sont utilisés 
comme synonymes dans le contexte de nos inventaires de plantes aquatiques. 
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3.1.2 Limitations 

Tout inventaire comporte des limitations. Dans le cas d’un inventaire de plantes 
aquatiques, on compte notamment : 

- Des restrictions quant aux déplacements dans les zones : de forte densité de 
plantes aquatiques, de faible épaisseur d’eau, de baignade en utilisation et 
comprenant des obstacles à la navigation (écueils, quais, etc.). 

- Des perturbations météorologiques comme : la pluie dans les jours précédents, 
les nuages, les vagues, les vents, la turbidité et la prolifération d’algues qui 
affectent la visibilité. 

- Des erreurs au niveau de la détection et de l’identification des espèces : il est 
possible que certaines espèces n’aient pas été détectées ou aient été 
incorrectement identifiées. 

- Des ressources limitées : les ressources humaines, matérielles, monétaires et 
temporelles affectent l’effort d’échantillonnage et la possibilité d’atteindre les 
conditions parfaites.  
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4 RÉSULTATS 

4.1 Observations générales 

La Chaîne des Lacs est composée de quatre lacs interconnectés. Comme ces quatre lacs 
ont des caractéristiques différentes (paramètres physico-chimiques de l’eau, 
transparence, bathymétrique, diversité des espèces, répartition des herbiers, etc.), ils ont 
été traités séparément dans le présent rapport. La partie de la rivière aux Herbages 
inventoriée a été incluse dans la présentation et l’analyse des résultats du lac des Monts. 

Le lac Bran de Scie, situé à l’ouest de la Chaîne des Lacs, est un lac mésotrophe peu 
profond à l’eau trouble. Le lac Simoneau, plus au nord, est oligotrophe, beaucoup plus 
profond et son eau est claire. C’est aussi le plus grand lac des quatre. Ces deux lacs se 
déversent dans le lac Leclerc, un petit lac oligo-mésotrophe de faible profondeur et à 
l’eau peu transparente. Ce dernier s’écoule vers le sud en direction du lac des Monts, un 
lac mésotrophe peu profond à l’eau également trouble.  

À noter que de la vivipare géorgienne, un escargot exotique envahissant, a été observée 
dans le lac Simoneau, le lac Leclerc et le lac des Monts. 

4.2 Description des observations 

Au total, 34 espèces de plantes aquatiques et des algues appartenant à la famille des 
Characées ont été observées dans les 75 herbiers répertoriés dans la Chaîne des Lacs. 
Chaque herbier correspond à un polygone sur les cartes des différents lacs présentées à 
l’annexe 1. Les espèces inventoriées sont énumérées dans le tableau I. Les données 
brutes qui se trouvent à l’annexe 2 fournissent les informations pour chacun des 
polygones numérotés et présentés sur les cartes de l’annexe 1. Une brève description 
des principales espèces retrouvées à la Chaîne des Lacs se trouve à l’annexe 3. 
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Tableau I. Bilan de l’inventaire des macrophytes observées sur le littoral de la Chaîne des Lacs en 2025 

Nom latin Nom commun Type de macrophytes 

Brasenia schreberi Brasénie de Schreber Flottant 

Chara ou Nitella Algues Chara ou Nitella Submergé 

Eleocharis palustris Éléocharide des marais Émergé 

Elodea canadensis Élodée du Canada Submergé 

Eriocaulon aquaticum Ériocaulon aquatique Submergé 

Isoetes sp. Isoète sp. Submergé 

Lobelia dortmanna Lobélie de Dortmann Submergé 

Myriophyllum farwellii Myriophylle de Farwell Submergé 

Myriophyllum sibiricum Myriophylle de Sibérie Submergé 

Myriophyllum sp. Myriophylle sp. * Submergé 

Myriophyllum spicatum Myriophylle à épis Submergé 

Myriophyllum tenellum Myriophylle grêle Submergé 

Najas sp. Naïade sp. Submergé 

Nymphaea odorata Nymphéa odorant Flottant 

Phragmites australis Roseau commun Émergé 

Pontederia cordata Pontédérie cordée Émergé 

Potamogeton amplifolius Potamot à grandes feuilles Submergé 

Potamogeton epihydrus Potamot émergé Submergé 

Potamogeton foliosus Potamot feuillé Submergé 

Potamogeton gramineus Potamot graminoïde Submergé 

Potamogeton praelongus Potamot à longs pédoncules Submergé 

Potamogeton richardsonii Potamot de Richardson Submergé 

Potamogeton spirillus Potamot spirillé Submergé 

Sagittaria graminea Sagittaire graminoïde Submergé 

Schoenoplectus tabernaemontani Scirpe des étangs Émergé 

Schoenoplectus subterminalis Scirpe subterminal Émergé 

Sparganium angustifolium Rubanier à feuilles étroites Flottant 

Sparganium fluctuans Rubanier flottant Flottant 

Sparganium sp. Rubanier sp. (émergent) Émergé 

Sparganium sp. Rubanier sp. *  

Stuckenia pectinata Potamot pectiné Submergé 

Typha sp. Quenouille sp. Émergé 

Utricularia sp. Utriculaire sp. Submergé 

Vallisneria americana Vallisnérie d'Amérique Submergé 

* Il est entendu que le rubanier sp. (Sparganium sp.) et le myriophylle sp. (Myriophyllum sp.) correspondent à 
des espèces déjà identifiées. Ils n’ont dont pas été inclus dans le nombre total d'espèces identifiées à la Chaîne 
des Lacs 
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4.2.1 Bilan des espèces 

À l’échelle du réseau de la Chaîne des Lacs, 32 espèces de plantes aquatiques et des 
algues de la famille des Characées ont été observées dans les 89 herbiers délimités. Le 
myriophylle à épis était l’espèce répertoriée dans le plus grand nombre d’herbiers (75 
herbiers), et c’était également l’espèce qui dominant le plus grand nombre de ceux-ci 
(28 herbiers). Ceci est dû à la nature de l’inventaire, qui mettait l’emphase sur cette 
espèce. Les herbiers de myriophylle à épis étaient délimités avec plus de précision, et par 
conséquent, ils sont plus nombreux. Il importe donc de tenir compte également de la 
superficie des herbiers pour avoir une image juste des espèces les plus présentes à 
travers le lac. Ainsi, si on tient compte de ce facteur, c’est la brasénie de Schreber qui 
occupe la plus grande superficie de la Chaîne des Lacs, suivie de l’élodée du Canada.  

4.2.1.1 Lac Bran de Scie 

Au total, 22 espèces de plantes aquatiques et des algues de la famille des Characées ont 
été observées dans les 16 herbiers délimités au lac Bran de Scie. Les espèces se 
retrouvant dans le plus grand nombre d’herbiers sont le myriophylle à épis (15 herbiers) 
et le potamot feuillé (14 herbiers). Les espèces dominant le plus grand nombre d’herbiers 
sont le potamot feuillé (6 herbiers) et le myriophylle à épis (5 herbiers). L’herbier ayant la 
plus grande superficie (herbier 8) longe toute la rive ouest du lac et est de densité très 
élevée. Il est dominé par l’élodée du Canada.  

4.2.1.2 Lac Simoneau 

Au total, 31 espèces de plantes aquatiques et des algues de la famille des Characées ont 
été observées dans les 32 herbiers délimités au lac Simoneau. Les espèces se retrouvant 
dans le plus grand nombre d’herbiers sont la brasénie de Schreber (21 herbiers), le 
myriophylle à épis (20 herbiers) et l’ériocaulon aquatique (16 herbiers). Les espèces 
dominant le plus grand nombre d’herbiers sont le l’ériocaulon aquatique (7 herbiers), le 
myriophylle à épis (7 herbiers) et la brasénie de Schreber (5 herbiers). La grande baie au 
nord du lac comporte deux des plus grands herbiers du lac (herbiers 48 et 49) et ils sont 
respectivement dominés par la pontédérie cordée et les algues de la famille des 
Characées. 

4.2.1.3 Lac Leclerc 

Au total, 23 espèces de plantes aquatiques et des algues de la famille des Characées ont 
été observées dans les 13 herbiers délimités au lac Leclerc. Les espèces se retrouvant 
dans le plus grand nombre d’herbiers sont le myriophylle à épis (13 herbiers) et le 
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potamot feuillé (20 herbiers). L’espèce dominant le plus grand nombre d’herbiers est le 
potamot feuillé (6 herbiers).  

4.2.1.4 Lac des Monts et rivière aux Herbages 

Au total, 27 espèces de plantes aquatiques et des algues de la famille des Characées ont 
été observées dans les 28 herbiers délimités au lac des Monts et dans la rivière aux 
Herbages. Les espèces se retrouvant dans le plus grand nombre d’herbiers sont le 
myriophylle à épis (27 herbiers) et le potamot à longs pédoncules (19 herbiers). L’espèce 
dominant le plus grand nombre d’herbiers est le myriophylle à épis (13 herbiers). Le 
passage entre le lac Leclerc et le lac des Monts est peu profond et dominé par l’élodée 
du Canada (herbier 62). Une bonne partie du lac est recouverte de plantes aquatiques 
flottantes. À l’entrée du lac des Monts se trouve un grand herbier très dense en eau peu 
profonde (herbier 66) qui lui est dominé par des plantes aquatiques flottantes, soit la 
brasénie de Schreber et le nymphéa odorant. Le myriophylle à épis est présent en faibles 
densités à travers ce lac, avec de nombreux petits herbiers denses dispersés. À noter que 
du myriophylle de Farwell (Myriophyllum farwellii), un myriophylle indigène peu commun 
au Québec, a été identifié dans la rivière aux Herbages. 

4.2.2 Répartition des herbiers 

4.2.2.1 Lac Bran de Scie 

Une bonne partie du littoral du lac Bran de Scie est recouvert par des densités élevées de 
plantes aquatiques, à l’exception du versant nord, où le littoral est plus abrupt et qui est 
donc moins propice à l’implantation de celles-ci. La forte majorité, soit 91%, de la 
superficie recouverte par des herbiers, est de densité très élevée. 

4.2.2.2 Lac Simoneau 

Le littoral du lac Simoneau est abrupt et offre moins de superficies propices à 
l’implantation des plantes aquatiques. Par conséquent, les herbiers y sont de plus petite 
taille et de densité moins élevée par rapport aux autres lacs de la Chaîne des Lacs. Seules 
les baies au nord du lac abritent des herbiers denses de grande taille, puisqu'elles sont 
de plus faible profondeur et que leur substrat est composé de sédiments plus fins. 

4.2.2.3 Lac Leclerc 

Le lac Leclerc est entièrement colonisé par les plantes aquatiques. Le pourtour du lac 
contient des herbiers de densité moyenne à très élevée, et le centre du lac, qui est plus 
profond, abrite un herbier de faible densité de potamot de Richardson et de myriophylle 
à épis. 
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4.2.2.4 Lac des Monts et rivière aux Herbages 

Une bonne partie du lac des Monts et de la rivière aux Herbages est de très faible 
profondeur et est très fortement colonisée par les plantes aquatiques. La zone plus à l’est 
du lac des Monts comprend un grand herbier de densité moyenne et des plus petits 
herbiers de densités variables. Seules les zones plus profondes et les zones de littoral 
plus abrupt sont exemptes de plantes. 

4.2.3 Espèce(s) exotique(s) envahissante(s) 

Comme indiqué précédemment, le myriophylle à épis (Myriophyllum spicatum) est bien 
établi à la Chaîne des Lacs, étant présent dans 84 % des herbiers, et recouvrant une 
superficie totale de 31 000 m2. Les cartes situées à l’annexe 1 illustrent la répartition des 
herbiers de myriophylle à épis dans chacun des lacs de la Chaîne des Lacs. Les données 
brutes associées à chaque herbier se trouvent à l’annexe 2.   

Cependant, en termes de superficie, le myriophylle à épis n’est répandu que sous forme 
de tiges éparses (1 – 4%) sur plus des deux tiers des herbiers contenant celui-ci. Le quart 
des herbiers de myriophylle à épis en contient une très faible proportion (5 – 19%). Cela 
signifie qu’en réalité, bien que le myriophylle à épis soit présent dans l’ensemble de la 
Chaîne des Lacs, il n’est généralement présent que de façon éparse, formant 
majoritairement que de petits herbiers denses circonscrits. Les herbiers les plus denses, 
c’est-à-dire qui contiennent une proportion de myriophylle à épis de plus de 70%, se 
situent surtout au lac des Monts, mais on en trouve dans chacun des lacs et dans la 
rivière aux Herbages. La figure 7 illustre la répartition des classes de proportion du 
myriophylle à épis par rapport aux autres plantes aquatiques qui colonisent la superficie 
du littoral recouverte par des herbiers. 



 

Rapport préparé pour : L’Association des riverains de la Chaîne des Lacs (ARCDL)        Page 14 

  

INVENTAIRE DES PLANTES AQUATIQUES – CHAÎNE DES LACS 

 

 Proportion de la superficie occupée par le myriophylle à épis à la Chaîne des Lacs en 
2025, répartie par classes de densité 

Le roseau commun (Phragmites australis), une espèce exotique envahissante terrestre 
pouvant croître dans l’eau, a également été inclus dans les herbiers 43, 44 et 46 situés 
dans une baie au nord du lac Simoneau. Mais l’espèce n’a pas été inventoriée de façon 
exhaustive puisqu’elle ne croît pas toujours dans l’eau.  

4.2.4 Espèce(s) à statut 

Aucune espèce à statut n’a été observée lors de l’inventaire de plantes aquatiques à la 
Chaîne des Lacs en 2025.  

4.3 Comparaison avec les études antérieures 

4.3.1 Inventaire de plantes aquatiques – Chaîne des Lacs – Été 2018 

Un inventaire des plantes aquatiques de la Chaîne des Lacs a été effectué par le RAPPEL 
en 2018 (RAPPEL, 2018). Les cartes des herbiers et le bilan des plantes inventoriées sont 
présentés à l’annexe 4 Le tableau II présente une comparaison générale des plantes 
aquatiques observées et du recouvrement des herbiers à l’échelle des quatre lacs et de 
la rivière aux Herbages entre 2018 et 2025, puis une analyse pour chaque lac sera 
détaillée dans les sections suivantes. Il est important de noter que lors de l’inventaire de 
2018, les herbiers d’une densité 5 à 15% étaient délimités, alors qu’en 2025, seuls les 
herbiers d’une densité supérieure à 15% étaient délimités. Cela peut avoir pour effet de 
diminuer la moyenne de densité des herbiers observée en 2018. 
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Tableau II. Comparaison des résultats des inventaires de plantes aquatiques de 2018 et 2025  
à la Chaîne des Lacs  

Année 2018 2025 

Diversité des macrophytes  
(nbr d’espèces) 

26 34 

Espèces dominantes  
(fréquence de dominance dans les 

herbiers) 
  

Myriophylle à épis  
(30%) 

Myriophylle à épis  
(31%) 

Brasénie de Schreber  
(20%) 

Potamot feuillé  
(17%) 

Espèces les plus présentes  
(fréquence de présence dans les herbiers) 

 

  

Myriophylle à épis  
(64%) 

Myriophylle à épis  
(84%) 

Brasénie de Schreber  
(51%) 

Potamot feuillé  
(54%) 

Ériocaulon aquatique 
(46%) 

Brasénie de Schreber  
(48%) 

Nombre d’herbiers 80 89 

Recouvrement par les herbiers 
0,30 km2 0,32 km2 

35% du lac 38% du lac 

Densité moyenne des herbiers (%) 51% 64% 

Le tableau II semble indiquer une densification des herbiers du lac, mais étant donné la 
différence méthodologique mentionnée plus haut, il est important de faire une analyse 
plus approfondie pour chaque lac afin de voir si cela est dû à un abaissement de la 
moyenne par la délimitation d’herbiers de faible densité en 2018, ou par une réelle 
augmentation de densité des herbiers.  

L’ériocaulon aquatique, une espèce typique des lacs oligotrophes, semble également 
avoir diminué en abondance depuis 2018, n’étant présente que dans 25% des herbiers 
en 2025.  

Le myriophylle à épis ne semble pas avoir gagné en dominance des herbiers, mais il est 
présent dans un plus grand nombre d’herbiers. Cela signifie qu’il s’est répandu dans la 
Chaîne des Lacs, mais qu’il n’y a pas plus d’herbiers où il est dominant qu’il y en avait 
en 2018. 

4.3.1.1 Lac Bran de Scie 

De façon générale, la densité et la répartition des herbiers semblent stables au lac Bran 
de Scie, à l’exception d’une augmentation sur la rive sud du lac près de l’embouchure du 
lac Leclerc. L’élodée du Canada ne dominait pas la rive ouest du lac en 2018 comme c’est 
le cas en 2025 et il est possible que l’espèce ait largement colonisé ce secteur du lac.  
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4.3.1.2 Lac Simoneau 

La densité de plantes aquatiques dans la grande baie au nord-est du lac semble être 
stable depuis 2018. Cependant, cette baie était dominée par l’ériocaulon aquatique en 
2018, une plante adaptée aux eaux oligotrophes, et c’est les algues de la famille des 
Characées qui la dominent en 2025.  

La différence la plus notable dans le lac Simoneau est l’apparition d’herbiers très denses 
près des tributaires au niveau du chemin Simard. Cela pourrait être dû à un apport en 
sédiments en provenance du bassin versant, en amont du tributaire à cet endroit.  Il 
semble également y avoir une densification des plantes dans la baie tout au nord du lac 
et sur le versant sud. 

4.3.1.3 Lac Leclerc 

Le lac Leclerc était déjà entièrement recouvert par des herbiers en 2018. Cependant, il 
semble y avoir eu une densification des pourtours du lac dans les sept dernières années. 
Toutefois, il est à prendre en compte que cette densification pourrait être dû à la 
méthodologie utilisée.  

4.3.1.4 Lac des Monts et rivière aux Herbages 

Le canal entre le lac Leclerc et le lac des Monts, la rivière aux Herbages et le marais à 
l’entrée du lac des Monts étaient de densité élevée (50 – 74%) en 2018 et ces zones sont 
de densité très élevée (75 – 100%) en 2025. Il semble donc y avoir eu une densification 
du recouvrement des plantes aquatiques dans ces secteurs dans les dernières années. 
Des herbiers de forte densité près des tributaires à l’extrémité est du lac des Monts sont 
également apparus en 2025. 

4.3.2 Synthèse de la comparaison 

Plusieurs facteurs peuvent influencer la distribution, le taux de recouvrement et 
l’absence-présence des plantes aquatiques, qu’ils soient physico-chimiques, 
morphologiques, ou anthropiques. Cela dit, une comparaison des cartes de 
recouvrement des deux années d’inventaire indique qu’il semble y avoir eu une 
augmentation de la densité des plantes aquatiques à la Chaîne des Lacs. Cette 
densification pourrait être indicatrice d’une eutrophisation des lacs. Ceci pourrait être dû 
à différents facteurs, comme des apports excessifs de nutriments, liés à de mauvaises 
pratiques, passées ou actuelles, dans le bassin versant ou dans les lacs eux-mêmes, 
suite au brassage du fond.   
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5 DISCUSSION ET RECOMMANDATIONS 

Cet inventaire a permis de brosser un portrait des herbiers de plantes aquatiques dans 
les quatre lacs de la Chaîne des Lacs et dans une section de la rivière aux Herbages. Au 
total, 34 espèces de macrophytes ont été recensées dans le plan d’eau à l’étude, avec le 
myriophylle à épis dominant le plus grand nombre d’herbiers, et l’élodée du Canada et 
la brasénie de Schreber dominant une plus grande partie de la superficie du littoral. En 
ce qui concerne leur répartition, les densités de plantes aquatiques et la taille des 
herbiers varient d’un lac à l’autre. Les zones moins profondes comme les marais, les 
baies, le canal entre le lac Leclerc et le lac des Monts et la rivière aux Herbages abritent 
des herbiers plus denses, alors que les zones où le littoral est plus abrupt sont moins 
colonisées. Le myriophylle à épis est quant à lui présent dans tout le lac, mais de façon 
éparse, à l’exception de petits herbiers plus denses répartis à travers les quatre lacs et la 
rivière aux Herbages. 

Une comparaison avec l’inventaire des plantes aquatiques de 2018 a permis de soulever 
une densification des plantes aquatiques à plusieurs endroits, bien que la superficie 
occupée par les herbiers n’ait pas significativement augmenté. Il semble également y 
avoir un changement dans les communautés d’espèces, avec une diminution de la 
présence de l’ériocaulon aquatique. Le myriophylle à épis, bien que présent dans un plus 
grand nombre d’herbiers, n’en domine pas davantage depuis 2018. 

Il est important de rappeler que la présence de plantes aquatiques sur le littoral d’un lac 
est tout à fait normale. Les plantes aquatiques sont des intégrateurs temporels de la 
qualité d’un milieu aquatique, car leurs exigences englobent à la fois la nature du 
substrat sur lequel elles s’implantent (sédiments) de même que la qualité de l’eau 
(O’Sullivan & Reynolds, 2003). L’abondance de plantes aquatiques ne constitue pas une 
mauvaise nouvelle en soi, mais l’expansion ou la densification importante des herbiers 
en peu de temps (quelques années) est toutefois un signe de l’eutrophisation d’un lac, 
souvent en raison des apports en nutriments d’origine anthropique. Une densification 
accélérée des herbiers est donc indicatrice d’une problématique qui pourrait être 
explorée plus en profondeur. Les apports en nutriments peuvent provenir de partout à 
l’intérieur du bassin versant et voyager jusqu’au lac par les tributaires l’alimentant 
(Ansari et al., 2010). Il ne suffit donc pas d’agir pour contrôler les plantes aquatiques en 
tant que telles. Il faut plutôt tenter de régler les problèmes à la source. Une liste de bonnes 
pratiques générales à adopter afin de réduire l’impact des activités humaines sur le lac 
figure à l’annexe 5. 
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Annexe 1. RÉPERTOIRE CARTOGRAPHIQUE 
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Annexe 2. DONNÉES BRUTES DE L’INVENTAIRE DE 

PLANTES AQUATIQUES 
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Correspondance des codes d’espèce 

Code Nom Latin Nom commun 

BraSch Brasenia schreberi Brasénie de Schreber 

ChaNit Chara ou Nitella Algues Chara ou Nitella 

ElePal Eleocharis palustris Éléocharide des marais 

EloCan Elodea canadensis Élodée du Canada 

EriAqu Eriocaulon aquaticum Ériocaulon aquatique 

IsoSp Isoetes sp. Isoète sp. 

LobDor Lobelia dortmanna Lobélie de Dortmann 

MyrFar Myriophyllum farwellii Myriophylle de Farwell 

MyrSib Myriophyllum sibiricum Myriophylle de Sibérie 

MyrSp Myriophyllum sp. Myriophylle sp. 

MyrSpi Myriophyllum spicatum Myriophylle à épis 

MyrTen Myriophyllum tenellum Myriophylle grêle 

NajSp Najas sp. Naïade sp. 

NymOdo Nymphaea odorata Nymphéa odorant 

PhrAus Phragmites australis Roseau commun 

PonCor Pontederia cordata Pontédérie cordée 

PotAmp Potamogeton amplifolius Potamot à grandes feuilles 

PotEpi Potamogeton epihydrus Potamot émergé 

PotFol Potamogeton foliosus Potamot feuillé 

PotGra Potamogeton gramineus Potamot graminoïde 

PotPra Potamogeton praelongus Potamot à longs pédoncules 

PotRic Potamogeton richardsonii Potamot de Richardson 

PotSpi Potamogeton spirillus Potamot spirillé 

SagGra Sagittaria graminea Sagittaire graminoïde 

SchTab 
Schoenoplectus 

tabernaemontani 
Scirpe des étangs 

SchSub Schoenoplectus subterminalis Scirpe subterminal 

SpaAng Sparganium angustifolium Rubanier à feuilles étroites 

SpaFlu Sparganium fluctuans Rubanier flottant 

SpaÉm Sparganium sp. Rubanier sp. (émergent) 

SpaSp Sparganium sp. Rubanier sp. 

StuPec Stuckenia pectinata Potamot pectiné 

TypSp Typha sp. Quenouille sp. 

UtrSp Utricularia sp. Utriculaire sp. 

ValAme Vallisneria americana Vallisnérie d'Amérique 
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Données relatives aux herbiers 

ID de 
l’herbier 

Espèce 
dominante 

Espèce(s) 
sous-

dominante(s) 
Autre(s) espèce(s) 

Taux de 
recouvrement 

(%) 

Proportion de 
myriophylle 
à épis (%) 

Superficie 
de l’herbier 

(m2) 

1 PotFol PotSpi MyrSpi-PotAmp-PotPra-SpaFlu-
EriAqu-ChaNit-PotRic-NajSp-

BraSch-NymOdo-SpaAng 

75 5 1260 

2 EriAqu  SagGra-PotSpi-PotFol 25 0 685 

3 PotFol  BraSch-MyrSpi-PonCor-SpaÉm-
EriAqu 

75 1 742 

4 PotSpi ChaNit PotPra-PotFol-MyrSpi-BraSch-
EriAqu-SpaFlu-PotRic-NajSp 

65 1 1287 

5 MyrSpi  PotFol-PotPra-EloCan 90 90 34 

6 EloCan  MyrSpi-PotPra-NupSp 90 30 153 

7 EloCan MyrSpi PotFol 90 40 51 

8 EloCan PonCor BraSch-PotPra-MyrSpi-SpaFlu-
NupSp-PotSpi-UtrSp-TypSp-

SpaÉm-StuPec-PotFol-PotRic-
SagGra 

90 5 23425 

9 MyrSpi  EloCan-PotFol-NupSp-BraSch 80 70 601 

10 MyrSpi PotFol PotSpi-EloCan 80 55 87 

11 MyrSpi  PotRic-PotFol-PotAmp 45 60 70 

12 MyrSpi   35 100 11 

13 PotFol  PotSpi-BraSch-SpaFlu-PotAmp-
MyrSpi 

60 5 169 

14 PotFol MyrSpi  75 25 151 

15 PotFol  SpaFlu-MyrSpi-BraSch-ChaNit-
UtrSp-SagGra 

75 1 747 

16 PotFol  PotEpi-MyrSpi 35 30 358 

17 NymOdo ChaNit-EriAqu BraSch-SpaÉm-TypSp-PonCor-
UtrSp-ValAme-MyrSpi-PotFol-

SpaFlu 

60 5 3122 

18 EriAqu NajSp-ChaNit BraSch-LobDor-IsoSp-SpaFlu-
PonCor-MyrSpi-PotFol-

NymOdo-ValAme 

40 1 5643 

19 MyrSpi  PotPra-ChaNit-PotRic-UtrSp-
EloCan 

90 75 879 

20 PotFol  PotRic-EloCan-MyrSpi-PotPra-
ChaNit-NymOdo-PotEpi-SpaFlu-

80 5 22307 
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BraSch-SagGra-PonCor-TypSp-
NupSp-EriAqu-PotSpi 

21 PotFol  MyrSpi-PotRic 80 25 62 

22 PotFol  MyrSpi-PotRic-PotPra 70 20 583 

23 MyrSpi  PotPra-PotFol-EloCan 70 70 401 

24 PotRic  MyrSpi 15 25 13084 

25 PotFol  PotRic-EloCan-MyrSpi 80 35 258 

26 MyrSpi PotFol PotEpi-EloCan-PotPra 80 60 30 

27 PotFol PotRic-MyrSpi PotPra 80 30 282 

28 PotFol MyrSpi PotPra-EloCan-PotSpi-PotRic 80 40 456 

29 BraSch PonCor-MyrSpi PotFol-PotSpi-NupSp-PotAmp-
EloCan-ChaNit-SpaÉm 

70 25 1494 

30 EriAqu  PotAmp-BraSch-PotSpi-
NymOdo-PotFol-PotPra 

40 0 110 

31 PotAmp PotPra BraSch-EriAqu-NymOdo 60 0 2 

32 PotPra BraSch-EriAqu NymOdo-PotEpi-PonCor 40 0 858 

33 MyrSpi   60 100 136 

34 PotAmp  MyrSpi 50 1 6 

35 PotAmp   30 0 3 

36 EriAqu BraSch PotFol-PotSpi 30 0 552 

37 EriAqu BraSch NajSp-PotPra-PonCor-SpaSp 65 0 285 

38 BraSch TypSp-EriAqu NajSp-PonCor-PotFol 20 0 1513 

39 MyrSpi  BraSch-ChaNit 70 50 178 

40 ChaNit  BraSch-PotAmp-PotEpi-MyrSpi-
TypSp-PotFol-SpaÉm-PotSpi-

NajSp 

80 1 1268 

41 MyrSpi  ChaNit-PotFol 75 50 110 

42 BraSch  EriAqu-TypSp 25 0 9 

43 ChaNit  BraSch-PonCor-ElePal-PotFol-
SagGra-MyrSpi-PotSpi-IsoSp-

PhrAus 

70 1 7093 

44 EriAqu  EloCan-SagGra-NajSp-PotSpi-
MyrSp-PotFol-ElePal-PhrAus-

SchSub-MyrSpi-SpaFlu 

60 1 1279 

45 ChaNit  MyrSpi-NajSp-PotFol-PotSpi-
NymOdo-EloCan 

80 40 94 
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46 PotFol ChaNit-
PotAmp 

PotPra-ValAme-NajSp-PotSpi-
IsoSp-MyrSpi-PhrAus-PonCor-

BraSch-SagGra 

70 5 1830 

47 MyrSpi PotAmp  65 75 105 

48 PonCor NajSp-ChaNit SpaAng-MyrSpi-NupSp-UtrSp-
BraSch-NymOdo-EriAqu 

50 1 6309 

49 ChaNit  MyrSpi-PotFol-NajSp-PotAmp-
PonCor-BraSch-ValAme-PotSpi-
PotRic-NymOdo-EriAqu-PotPra-

SchTab-TypSp-SpaAng-CalSp 

70 1 21330 

50 EriAqu   30 0 113 

51 NajSp EriAqu PotRic-PotSpi-PonCor-BraSch 60 0 1020 

52 MyrSpi   50 100 14 

53 MyrSpi   30 100 75 

54 PotRic BraSch-MyrSpi  50 35 296 

55 EriAqu BraSch MyrSpi-PonCor 50 1 622 

56 BraSch MyrSpi EriAqu-PotAmp 50 40 1604 

57 MyrSpi   65 100 14 

58 BraSch   40 0 15 

59 EriAqu BraSch NajSp-PotSpi-MyrSpi-PotPra-
PotGra-PotAmp 

50 1 1024 

60 BraSch   35 0 158 

61 BraSch EriAqu PonCor-PotAmp-PotSpi-MyrSpi-
PotGra 

45 1 2281 

62 EloCan  NymOdo-ValAme-PotEpi-
ChaNit-SchSub-NajSp-PotPra-

BraSch-PotAmp-PotFol-MyrSpi-
PonCor-NupSp-SpaFlu-PotRic-

SpaÉm 

90 1 20284 

63 MyrSpi  PotPra-PotFol 90 85 103 

64 PotFol MyrSpi-EloCan PotPra-PotRic-PotAmp 80 50 599 

65 ChaNit  MyrTen-EriAqu-UtrSp-SpaÉm-
SagGra 

60 0 331 

66 BraSch NymOdo UtrSp-EloCan-NajSp-PotSpi-
SpaFlu-PotEpi-MyrSpi-PotRic-

PotPra-PonCor-SchSub-
PotAmp-StuPec 

85 1 66365 

67 MyrSpi  SpaFlu-PotFol-UtrSp-EloCan-
StuPec-NupSp-NymOdo 

95 70 408 
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68 EloCan NymOdo SpaFlu-UtrSp-MyrSpi-NupSp-
BraSch-PonCor-StuPec-MyrSib-
PotFol-PotPra-PotAmp-PotEpi-

MyrFar 

90 10 19978 

69 NymOdo PonCor-SagGra UtrSp-PotPra-PotRic-NupSp-
BraSch-SpaÉm-MyrSpi-SchTab-

SpaFlu 

30 1 48742 

70 MyrSpi  PotRic 75 70 233 

71 MyrSpi  NymOdo 85 90 13 

72 MyrSpi   70 100 4 

73 PotPra PotFol MyrSpi-ValAme-BraSch-PotFol 80 20 4155 

74 MyrSpi  PotPra-PotRic 75 80 212 

75 BraSch  ValAme-ChaNit-NupSp-
NymOdo-MyrSpi-SpaFlu 

35 1 5404 

76 MyrSpi  BraSch-PotRic-ValAme-NupSp 95 90 86 

77 MyrSpi  PotPra-PotFol-ValAme-BraSch 75 70 64 

78 ChaNit BraSch PotPra-PotFol-MyrSpi-ValAme-
SpaFlu-PotSpi-PonCor-PotGra 

75 1 5475 

79 MyrSpi  PotPra 85 90 9 

80 MyrSpi  PotPra 80 90 69 

81 PotPra  ValAme-UtrSp-PotFol-NajSp-
MyrSpi 

85 15 641 

82 PotFol  MyrSpi-PonCor-BraSch-
NymOdo-ValAme-ChaNit-

EriAqu-NajSp-UtrSp-EloCan-
PotPra 

70 1 839 

83 BraSch  MyrSpi-PotPra-ValAme-SpaFlu-
PonCor-ChaNit 

20 1 5764 

84 MyrSpi  ChaNit-PotPra 75 90 79 

85 PotPra PotFol ValAme-MyrSpi-ChaNit 50 1 1541 

86 MyrSpi  ValAme-PotPra 80 80 153 

87 PotAmp MyrSpi NajSp-ChaNit-PotFol-EloCan 70 50 7 

88 SagGra ValAme-PotPra ChaNit-NajSp-MyrSpi-UtrSp-
NymOdo 

60 1 5502 

89 MyrSpi   90 100 8 
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Annexe 3. DESCRIPTION GÉNÉRALE DES PRINCIPAUX 

MACROPHYTES INVENTORIÉS  
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Algues Chara et Nitella 

Tous deux de la famille des Characées, 
les Chara et les Nitella sont des algues 
macroscopiques (visibles à l’œil nu) 
présentes dans plusieurs plans d’eau du 
Québec. À première vue, leur taille et 
leur morphologie peuvent laisser croire 
qu’elles sont des plantes aquatiques, 
mais elles sont bel et bien des algues, 
dépourvues de racines, de tige et de 
structure de feuilles (Mississipi State 
University (MSU), 2023). Les Chara 
peuvent former des tapis au fond des 
plans d’eau, allant de quelques pouces 
à quelques pieds d’épaisseur 
(Mississipi State University (MSU), 2023). 
Lorsque sorties de l’eau, les Chara 
dégagent une odeur de moufette ou 
d’ail, les rendant d’autant plus 
reconnaissables. Pour leur part, les 
Nitella ont une apparence plus délicate 
et rappellent de petits buissons avec 
leurs branches latérales et terminales 
supplémentaires. Cela les différencie 
des Chara, qui n’ont qu’un niveau de 
verticilles, c’est-à-dire que les feuilles 
s’insèrent directement sur la tige, et 
qu’il n’y a donc pas de branches. 

 

 

  

Algue Nitella. 

Tapis d'algue Chara. 
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Brasénie de Schreber (Brasenia schreberi) 

La brasénie de Schreber est la seule espèce de 
son genre au Canada (Canadensys, 2024). La 
brasénie de Schreber est une plante aquatique à 
feuilles flottantes qui croît en colonies denses et 
étendues (Lapointe, 2014). On la distingue 
facilement par ses feuilles entières en forme 
d’ellipse, attachées en leur centre par la tige. Le 
dessous de la feuille est pourpre et est recouvert 
d’une épaisse substance gélatineuse et gluante, 
qui enveloppe également ses parties 
submergées (Native Plant Trust, 2024). Elle 
possède quelques petites fleurs beige rosé qui 
se dressent hors de l’eau (Michigan Flora Online, 2024). La brasénie s’enracine dans les 
sédiments vaseux des secteurs tranquilles et abrités. Elle pousse dans un ou deux mètres 
d’eau, tant dans les lacs oligotrophes qu’eutrophes (Fleurbec, 1987). 

 

Élodée du Canada (Elodea canadensis) 

L’élodée du Canada est une plante aquatique 
submergée qui mesure généralement moins 
d’un mètre. On la reconnaît par ses 
nombreux verticilles de trois feuilles courtes 
(Marie-Victorin, 2002). On la retrouve dans 
les eaux tranquilles des lacs et des étangs, 
dans un à trois mètres d’eau et sur divers 
substrats, mais principalement sur la vase 
ou le sable (Fleurbec, 1987). Elle est une 
espèce commune de nos régions et croît en 
colonies souvent très denses et étendues 
(Lapointe, 2014). Ses minuscules fleurs 
blanchâtres flottent à la surface de l’eau au 
bout d’un long pédoncule (qui est en fait une élongation du tube floral) (Michigan Flora 
Online, 2024).  

 
  

Élodée du Canada 

Brasénie de Schreber 
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Ériocaulon aquatique (Eriocaulon aquaticum) 

L’ériocaulon aquatique est une espèce bien commune au Québec. Haute de quelques 
centimètres, elle colonise essentiellement les eaux tranquilles et peu profondes (moins 
d’un mètre) des lacs et des rivières (Marie-Victorin, 2002). Ses feuilles disposées en 
rosettes sont longuement triangulaires et sa longue hampe florale (jusqu’à un mètre) nue 
émerge de l’eau et porte un capitule (inflorescence) sous-globulaire, donnant 
l’impression qu’une broche à tricoter est piquée dans l’eau (Lapointe, 2014). Elle vit 
typiquement sur un substrat de gravier ou de sable dans les lacs oligotrophes (Fleurbec, 
1987). 

 

Myriophylle à épis (Myriophyllum spicatum) 

Le myriophylle à épis est la seule espèce de 
myriophylle du Québec classée comme espèce 
exotique envahissante. Elle est une grande plante 
aquatique submergée, très commune au Québec et au 
Vermont, qui croît en colonies souvent très denses 
(Fleurbec, 1987). Ce myriophylle ressemble à de longs 
serpentins munis de feuilles découpées finement 
comme des plumes et disposées en cercle autour des 
tiges. Le myriophylle à épis se différencie des autres 
par le nombre de segments sur ses feuilles qui est 
supérieur à 14 (Michigan Flora Online, 2024). 

 

 

 

 

Myriophylle à épis 

Fleur d'ériocaulon 
aquatique 

Feuilles basales et racine 
d'ériocaulon aquatique 
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Potamots (Potamogeton sp.) 

L’identification des potamots s’avère un réel défi pour les botanistes autant débutants 
qu’avertis. En fait, ce groupe comprend un grand nombre d’espèces aux structures 
minuscules et variables au sein d’une seule espèce. De façon générale, les potamots 
possèdent deux types de feuilles, des feuilles flottantes coriaces et des feuilles 
submergées translucides ainsi que de minuscules fleurs regroupées en épi. Voici un 
aperçu des espèces les plus rencontrées à la Chaîne des Lacs : 

 

Potamot feuillé (Potamogeton foliosus) 

Le potamot feuillé fait partie d’un groupe de potamots à 
feuilles étroites difficiles à distinguer les uns des autres 
de par leurs caractéristiques morphologiques similaires. 
Il s’agit d’une espèce aux feuilles vertes linéaires et 
minces (0,0 à 2,3mm de largeur) à l’apex pointu. Il ne 
produit pas de feuilles flottantes. Cette espèce se 
distingue des autres potamots similaires par le fait que 
ses fruits sont pourvus d’une crête bosselée proéminente, 
et qu’il ne possède pas de glandes nodales à la base de 
ses feuilles.  (Minnesota Wildflowers, 2024; Native Plant 
Trust, 2024) 

 

 

Potamot de Richardson (Potamogeton richardsonii) 

Les feuilles du potamot à longs pédoncules sont 
embrassantes autour de la tige et leur limbe est non 
linéaire. Il se distingue des autres espèces de cette 
catégorie (le potamot à longs pédoncules et le 
potamot perfolié) par le fait que ses stipules coriaces 
se désintègrent en fibres persistantes au fil de la 
saison de croissance (Crow & Hellquist, 2000). De plus, 
ses feuilles vertes, ovées-lancéolées et au sommet 
pointu mesurent entre 2 et 13 cm de longueur 
(Minnesota Wildflowers, 2024). Il ne produit pas de 
feuilles flottantes. 

 
 

Potamot de Richardson 

Potamot feuillé 
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Potamot à longs pédoncules (Potamogeton praelongus) 

Les feuilles submergées du potamot à longs pédoncules 
sont embrassantes autour de la tige et leur limbe est non 
linéaire. Il ne produit pas de feuilles flottantes. Il se 
distingue des autres espèces de cette catégorie (le potamot 
de Richardson et le potamot perfolié) par le fait que ses 
longues stipules persistent tout au long de sa croissance et 
sont bien visibles. De plus, l’extrémité de ses tiges tend à 
zigzaguer, et l’extrémité de ses feuilles est cucullée, c’est-
à-dire qu’elle est en forme de petite cuillère qui se fend 
lorsque pressée. Les feuilles de ce potamot sont 
généralement bien vertes et de forme allongée et peuvent 
mesurer de 5 à 25 cm, et ses tiges peuvent atteindre plus 
de 2m de longueur, lui permettant de croître de bonnes 
profondeurs. (Minnesota Wildflowers, 2024) 

  

Potamot à longs 
pédoncules 
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Annexe 4. EXTRAITS DU RAPPORT D’INVENTAIRE DE 

PLANTES AQUATIQUES À LA  
CHAÎNE DES LACS DE 2018  

(RAPPEL, 2018) 
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Bilan de l’inventaire des plantes aquatiques présentes sur le littoral de la Chaîne des 
Lacs 
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Annexe 5. BONNES PRATIQUES POUR LA 

PROTECTION DES LACS 

 
Voici une liste de bonnes pratiques générales à adopter dans le bassin versant d’un lac, 
afin de réduire l’impact des activités humaines sur son état de santé :  

• Limiter le déboisement sur son terrain ; 
• Arrêter de tondre le gazon et revégétaliser la bande riveraine du lac, sur une 

distance minimale de 10 à 15 mètres ; 
• Limiter et contrôler l’érosion (réseau routier, chantiers de construction, pratiques 

forestières et agricoles) ; 
• Gérer les eaux de ruissellement et les eaux pluviales ; 
• Limiter l’imperméabilisation des surfaces ; 
• Préserver les milieux humides et effectuer une saine gestion des activités du 

castor ; 
• S’assurer de la conformité et du bon entretien des installations septiques ; 
• Remplacer les installations septiques vieillissantes ; 
• Proscrire l’utilisation d’engrais et de fertilisants à proximité des plans d’eau ; 
• Adopter des pratiques agricoles et forestières plus respectueuses de 

l’environnement (protection des rives, contrôle de l’érosion des chemins, semis 
directs, permaculture, etc.) ; 

• Adopter des pratiques de navigation responsables et durables (vagues, vitesse, 
zones) ; 

• Nettoyer les embarcations à l’entrée à la sortie d’un plan d’eau. 
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